
Fiche N°13

Les plans étrangers
de réponse à une attaque de variole

Depuis novembre 2001, la France participe activement à deux réseaux internationaux de préparation
intensive contre le terrorisme NRBC :
Le premier entre dans le cadre européen (Commission européenne), et consiste en une « Task Force »
permanente de 15 membres (dont 1 français), installée à Luxembourg.
Le second est le « Groupe d’action mondial pour la sécurité sanitaire  », constitué par les pays du
G7 auquel s’est adjoint le Mexique. Il est coordonné par le Canada.
Ces deux réseaux invitent périodiquement les plus hautes autorités de santé à participer à des journées
de confrontation de programmes, comme ce fut le cas en décembre 2002 à Mexico.
A cette occasion, les 8 pays participants ont présenté l’état de préparation de leurs programmes de lutte
contre la variole, et étudié les voies possibles d’assistance mutuelle.

De  manière schématique, tous les pays ont en commun les principes suivants :

- Respect de la doctrine OMS de vaccination en anneau autour des premiers cas ;
- Rapide vaccination des intervenants de première ligne ;
- Constitution d’un stock de vaccin pour toute la population (l’OMS souhaite de son côté,

acquérir un stock de 200 millions de doses) ;
- Equipes régionales de vaccination, formées et équipées ;
- Diagnostic de laboratoire rapide dans laboratoires de référence, par PCR (parfois par

microscopie électronique) ;
- Aucune vaccination généralisée envisagée dans l’état actuel, « virtuel », de la menace

variolique. La variole est toujours considérée comme éradiquée du monde ;
- Seule la vaccination des équipes d’intervenants de première ligne est actuellement envisagée,

et mise en œuvre dans quelques pays (Israël, Etats-Unis).

Des spécificités nationales existent, bien sûr, mais les principes généraux de la réponse sont
véritablement comparables entre les différents pays. Le plan britannique a été le premier publié
complètement, en décembre 2002.
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